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Le sacrement de l’Ordre 
Je m’unis à Toi dans un don total et gratuit. 

(Prière des compagnons de saint Jean-Baptiste) 

 

Nous sommes « amis de l’Epoux » : c’est par nos paroles, par notre attitude et ce que nous sommes 

que Dieu se révèle dans le cœur des hommes. Cette attitude de « l’ami de l’Epoux » nous invite à rechercher 

l’humilité (cf. Jn 3, 30). Nous conduisons à Dieu (et à Dieu seul) les âmes qu’il nous confie. (Attitudes 

spirituelles des Compagnons de saint Jean-Baptiste). 

Les sacrements du service de la communion. Deux autres sacrements, l’Ordre et le Mariage, sont 

ordonnés au salut d’autrui. S’ils contribuent également au salut personnel, c’est à travers le service des autres 

qu’ils le font. Ils confèrent une mission particulière dans l’Église et servent à l’édification du peuple de Dieu. 

(CEC 1534). 

L’Ordre est le sacrement grâce auquel la mission confiée par le Christ à ses Apôtres continue à être 

exercée dans l’Église jusqu’à la fin des temps : il est donc le sacrement du ministère apostolique. Il comporte 

trois degrés : l’épiscopat, le presbytérat et le diaconat. (CEC 1536). Le sacerdoce ministériel n’a pas seulement 

pour tâche de représenter le Christ – Tête de l’Église – face à l’assemblée des fidèles, il agit aussi au nom de 

toute l’Église lorsqu’il présente à Dieu la prière de l’Église (cf. SC 33) et surtout lorsqu’il offre le sacrifice 

eucharistique (cf. LG 10) (CEC 1552). 

Cet exercice consiste à mettre en œuvre quotidiennement une attitude sacramentelle. Pour cela, je 

demande à Dieu la grâce d’accepter d’être aimé de Dieu. Je veillerai à toujours me reporter à l’esprit et aux 

modalités des « exercices spirituels » donnés dans la fiche introductive. 

 

L’oraison : 

La grâce particulière à demander : Accepter d’être aimé de Dieu. 

Le passage de la Parole de Dieu : Jn 13, 1-16 

1. « Jésus […] les aima jusqu’au bout ». Jésus est venu pour sauver par amour tous les hommes. De la 

même façon tout ce qui anime la vie d’un prêtre, c’est la charité pastorale reçue à l’ordination pour 

transmettre le Salut par la prédication, la célébration des sacrements et l’animation de la communauté 

paroissiale. Comment je reçois l’amour salvifique de Dieu par le ministère des prêtres ? 

2. « Jésus, sachant que le Père a tout remis entre ses mains ». L’attitude fondamentale de Jésus est de 

recevoir de son Père pour donner. Le prêtre, de la même façon, entre dans ces « sentiments de Jésus » 

vis-à-vis de son Père pour offrir la grâce de Dieu aux fidèles en les servant, « en leur lavant les pieds ». 

Est-ce que j’accepte qu’on me lave les pieds ? 

3. « Vous aussi, vous devez vous laver les pieds ». Le Christ, prêtre est serviteur comme les prêtres de 

la Nouvelle Alliance à sa suite : il s’abaisse pour relever. Comment quelque soit mon état de vie, je 

deviens serviteur à la suite de Jésus ? 

 

L’opération : 

 Je veillerai à reconnaître dans les prêtres que je côtoie ceux qui cherchent à aimer comme Jésus malgré 

leurs faiblesses. Comme prêtre, je veillerai à tout faire par amour ! 

 

La récapitulation : 

Chaque soir ou chaque matin, je prie pour les prêtres de ma paroisse afin que la grâce de l’ordination 

lui permette d’être au milieu de nous serviteurs « par amour du Peuple de Dieu ». 
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Jn 13, 1-16 

 

Avant la fête de la Pâque, sachant que l’heure était venue pour lui de passer de 

ce monde à son Père, Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le monde, les aima 

jusqu’au bout. 

Au cours du repas, alors que le diable a déjà mis dans le cœur de Judas, fils de 

Simon l’Iscariote, l’intention de le livrer, Jésus, sachant que le Père a tout remis entre 

ses mains, qu’il est sorti de Dieu et qu’il s’en va vers Dieu, se lève de table, dépose son 

vêtement, et prend un linge qu’il se noue à la ceinture ; puis il verse de l’eau dans un 

bassin. Alors il se mit à laver les pieds des disciples et à les essuyer avec le linge qu’il 

avait à la ceinture. 

Il arrive donc à Simon-Pierre, qui lui dit : « C’est toi, Seigneur, qui me laves les 

pieds ? » Jésus lui répondit : « Ce que je veux faire, tu ne le sais pas maintenant ; plus 

tard tu comprendras. » Pierre lui dit : « Tu ne me laveras pas les pieds ; non, jamais ! » 

Jésus lui répondit : « Si je ne te lave pas, tu n’auras pas de part avec moi. » Simon-

Pierre lui dit : « Alors, Seigneur, pas seulement les pieds, mais aussi les mains et la 

tête ! » Jésus lui dit : « Quand on vient de prendre un bain, on n’a pas besoin de se 

laver, sinon les pieds : on est pur tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, mais non 

pas tous. » Il savait bien qui allait le livrer ; et c’est pourquoi il disait : « Vous n’êtes pas 

tous purs. » 

Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, se remit à table et leur 

dit : « Comprenez-vous ce que je viens de faire pour vous ? Vous m’appelez “Maître” 

et “Seigneur”, et vous avez raison, car vraiment je le suis. Si donc moi, le Seigneur et le 

Maître, je vous ai lavé les pieds, vous aussi, vous devez vous laver les pieds les uns 

aux autres. C’est un exemple que je vous ai donné afin que vous fassiez, vous aussi, 

comme j’ai fait pour vous. 

Amen, amen, je vous le dis : un serviteur n’est pas plus grand que son maître, ni 

un envoyé plus grand que celui qui l’envoie. 

 


